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Hasely den 31. März 1894, Bäle, le 31 Mars 1894.
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Les societes pour favoriser le mouvement

des etrangers.
Leur point de vue et leur importance.

(Suite et fin.)

Poitrstiiviiuf nolre comparaison des societes suisses
avec cellos de l'elranger, nous avons en premiere
ligne it citcr de nouveau l'Association provinciale
du Tirol. Par l'interinediaire de celle-ci la prefecture
a ordonne la tariticalion des chambres, vivres et liois-
Hons dans les etablissements frequentes des voyageurs,
de son cole, le bureau des etrangers a fait confec-
tionner et distribuer dans les hotels des forinulaires
ad hoc. A premiere vue, ce procede resseinble ä une
uiesure pi'ise envers et conlre les hoteliers, mais en
realite il n'eu est point ainsi; cette ordonnance vise
au coutrnire un nioyen que nous avons recemment
preeonise dans nos articles „Projets de refonne pour
1 industric höteliere" sur diverses propositions d'un
journaliste, un nioyen plus apte que tout autre ä
faire disparaitre la mefiance du voyageur qui se croit
toujours et partout expose ä des extorsions, comme
aussi ii rendre illusoires les „surprises" au moment
du regleinent de compte; ce moyen etficace, c'est
l'affichage des prix dans les chambres. Qu'on ne
»'imagine d'ailleurs pas que les ordonnances de la
prefecture du Tirol equivalent ii un arret sans appel
enjoignant aux hoteliers d'avoir a partir de tel et tel
jour ii s'en tenir ii des prix determines, soit pour
les chainhres, soit pour les consummations ; non, il
ne s'agit tout sagement et simplement que de
forinulaires, sur lesquels chaipie hotelier inscrit lui-meine
ses prix habituels. La substance de ces dispositions
se resume en ceci que cliacun est oblige d'afficher
ses prix, alin que le voyageur puisse etablir en
quelque sorte lui-menie et d'avance son propre compte.
Comme il serait ii desirer que nos hoteliers suisses
parvinssent ii coniprendre la vuleur de ce procede et
agissent en consequence 1 quelle soninie d'ennuis et
de desagrements s'eviteraient l'hötelier et le voyageur
l'ann6e durant I A nos yeux, ce ne serait nullement
porter atteinte ii la liberte personnelle ou ii la liberte
du travail, si nos offices d'etrangers tentaient d'ob-
tenir des autorites conipetentes une ordonnance
analogue ii celle de la prefecture du Tirol.

Un point tort interessant, c'est la comparaison
des societes suisses et etrangeres sous le rapport de
l'appui qui leur est prete par les autorites et le public.
En Suisse, quelques-unes de ces associations peuvent
se vantcr de posseder le concours moral, voire meine
linancier des autorites ; d'autres out pour elles plu-
töt la population, notamnient le public conunenjant,
mais il arrive aussi qu'on rencontre parfois cliez ce
dernier une indifference reposant. sur une mefiance
ipie rien ne justitie. A Lucerne, la premiere impulsion
ii la creation d'un bureau de renseignenients a ete
donnee, si nous ne nous trompons, par les agissements
pen reconiniandables de certaines gens ii la gare oh
des porlefaix niettaient l'embargo sur les voyageurs
an profit de quelques genereux logeurs en garni; il
iniportait alors de prendre les mesures necessaires
pour reniGdier ä ce fiicheux etat de clioses. pour
proteger 1 etranger contre le zele imjiortun de ces
personnages et lui eviter de longues promenades
forcees et nocturnes dans les rues et ruelles de laville.

Appreciant tres justenient les circonstances, le
bureau de renseignenients de Lucerne a renonce ii
faire appel au concours individuel de la population,
c'est-ii-dire ä recruter des societaires payant cotisation ;
de cette nianiere il a les comities beaucoup plus franches.

Le bureau de Bäle est plutöt la contre-partie
de colui de Lucerne: ici en eftet, c'est speeialement
la population, le commerce, qui apporte au bureau
son concours individuel et avec lequel le bureau doit
compter. La situation la plus enviable est le partage
des bureaux de Zurich, Berne, Montreux et Geneve;

ceux-lä paraissent avoir troiive le juste milieu; les
autorites, la population, tout le monde leur vient en
aide; chacun senible etre pen6tre de l'idee que l'activite
des bureaux d'etrangers est line source de prosperite,
quand bien meine l'interet de sa cotisation ne lui
tombe pas dans la bouche sous la forme de cailles
toutes roties. Mais abstraction faite des positions
diverses (pi'occupent les ol'ticGs d'etrangers, du prestige
local plus ou moins considerable dont ils jouissent,
le rapport annuel du bureau des etrangers de Grenoble
qualifie les societes suisses dissociations modeles
taut au point de vue de leur action qu'ii celui des
resultats obtenus.

Comme tous ses confreres, le bureau de Grenoble,
fonde en 1889, a egalemerit son dada, sa marolte,
qui est le Systeme des coupons h l'instar des agences
Cook et Lubin.

Le bureau vend tous lbs billets circulaires du
Dauphine, des billets de diligences, des coupons ä

prix lixes pour chambres et nourriture dans les hotels;
c'est notainment dans ces derniers qu'il clierche son
salut. et le trouve, ä ce qu'il parait: dejeuner ä 50
cts. diner :i, 3 fr., chambre ä, 2 fr. service et bougie
compris; le bureau a dejä passe, sur la base de ces
prix, un contrat avec 30 hoteliers-. Certes, un beau
resultat! A titre de circonstance attenuante en faveur
de l'association de Grenoble, nous dirons toutefois
que les hoteliers ne la soutiennent point linanciere-
ment, ils ne s'imposent ainsi que proportionnellement.
Quant anx hotels meines, le rapport de Grenoble
pousse un gros soupir: il dit que sauf les etablisse-
ments de Grenoble meme, les hotels sont encore fort
arrieres en ce qui touclie l'installation qu'on est
oblige de qualifier de tout ä fait primitive, de sorte
que chaque hotelier qui eprouverait la moindre envie
d'aineliorer son etablissement, peut compter ä. tous
egards sur l'appui energique du bureau des etrangers:
fourniture gratuite de plans de travaux, de devis de
constructiop ou de renovation, etc; il ira menie jus-
qu'ä rechercher les voies et inoyens d'accorder des
subsides ä ceux des hoteliers qui pourraient se decider
ä niettre leur etablissement ä la hauteur du confort
moderne. On ne saurait vraiment en demander davan-
tage d'un bureau d'etrangers et ces louables aspirations

font envisager sous un jour plus favorable la
dite marotte du coupon. C'est un prete rendu.

Dans le rapport annuel de Dissociation de Grenoble,
nous relevons un fait tres caracteristique, c'est que le
traitenient du gerant y figure pour 1250 fr. et le
loyer des bureaux pour 1835 fr.

Au surplus, l'etude des comptes-rendus des divers
offices suisses et etrangers nous amene ä cette
conclusion qu'une societe peut beaucoup apprendre d'une
autre et que dans l'interet de leur developpement,
il importe <pie toutes ces associations soient en contact
permanent; lors meine qu'il ne s'agit ici que de
prendre connaissance des rapports annuels d'autres
societes analogues, toutes tendent plus ou moins vers
le nieme but; ce qui est utile et avantageux dans
une localite, ne saurait etre dommageable dans une
autre et, en definitive, nous avons deniontre dans
notre article qu'ä de certains egard.s on pourrait
arriver ä des resultats plus significatifs et plus satis-
faisants. Au reste, en lisant ces rapports, nous
avons dii nous convaincre que ci et lä de grandioses
problemes attendent leur solution, mais — le nervus
rerum s'interpose et crie: „holä! rien ne serf de se
presset i"

,Münchner Neueste Nachrichten."

Auf die Angelegenheit der „M. N. N.", ihren auf dem
Circulanvege erlassenen Nothschrei betreffend, werden
wir in nächster Nummer näher eintreten, denn
bekanntlich gehören wir ja nicht zu Denjenigen, die
nach dem ersten Treffen die Flinte ins Korn werfen.
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Poulet Carnot.

Les convives du dernier grand diner offert par
M. Carnot out garde le plus savoureux souvenir d'un
des mets speciaux de la table presidentielle : le „poulet

Carnot," cree par M. Tabernat, chef des cuisines
de l'Elysee. Voiei la recette:

Apres avail" flanibe le poulet et procede ä sa der-
niere toilette, couper les pattes et replier les os dans
les tlancs. Couper aussi l'estomac en forme de cui-
rasse en levant le huste, en l'air, ä 1a, fa<;on d'un
poulet ä la crapaudine ; sortir Tos du brechet, aplatir
doucement avec l'abatte, de facon ä, briser les
jointures, donner un coup de la pointe du couteau dans
les centres nerveux, afin d'empecher ceux-ci de reagir.
Apres <pioi, saler, saupoudrer d'un soupcon de piment
pulverise, arroser de beurre traichement fondu, de-

poser dans une lechefrite de cuivre etame et glisser
au four Ires chaud.

Le poulet cuit ä point, le sortir, le rouler dans
la chapelure fraiclie, le reniettre au four et. l'arroser
avec sou fond.

Apres cinq minutes, alors que la. cuisson a pris
une belle teinte d'or deposdr sur plat d'argent, apres
l'avoir arrose copieusement avec de la graisse de
boeuf (extrait de la viande).

Le poulet Carnot est, parait-il, un des niets exquis.
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Nationalrat. Die Motion Fonjallaz und Genossen

betr, Bewilligung reduzierter Eisenbahntarife
finden Transport schweizerischer Weine wurde mit 52

gegen 37 Stimmen erheblich erklärt.
Fisch-Einfuhr. Gemäss dem Handelsvertrag

mit Norwegen, welcher am 1. August 1894 in Kraft
treten und bis 31. Dezember 1903 unaufkündbar
bleiben soll, sind Fische aus Norwegen, in frischem
oder gefrorenem Zustande, in der Schweiz zollfrei
zuzulassen.

Die Vitznau-Rigibahn ist bis Rigikaltbad
eröffnet. Es werden täglich, wenn es die Witterungsverhältnisse

erlauben und sich wenigstens fünf
Personen zur Hin- und Rückfahrt einfinden oder der
Betrag für fünf Retourbillete erlegt wird, drei Züge
ausgeführt.

Die Dampfschiffahrt-Gesellschaft Thuner-
see-Brienzersee hat mit der Jura-Simplon-Direktion
einen Vertrag geschlossen, wonach die erstere auf
die Fortsetzung ihres in Sachen der Thuuersee-Bahn
begonnenen Prozesses verzichtet und letztgenannte
den Betrieb der Brienzersee-Bahn nicht vor 1898
eröffnet.

Zermatt. Zum ersten Mal im Jahr 1894 wurde
am letzten Dienstag das Matterhorn bestiegen. Die
kühne Tour wurde von Hrn. Charles Simon aus
Strassburg ausgeführt und nahm bei günstigen
Witterung»- und Schneeverhältnissen unter Führung der
bewährten Bergführer A. Pollinger von St. Nikiaus
und Alex. Burgener von Eisten den besten Verlauf.

Rom. Wie dein „Bund11 telegraphisch gemeldet
wird, hat ein Portier des Hotel de la Monnaie den
Direktor und den Sekretär mit Messerstichen verletzt
und sich darauf eine Kugel durch den Kopf geschossen.

Man glaubt, er habe aus Rache gehandelt, weil
er fürchtete, entlassen zu werden. Die Verletzungen
der Opfer scheinen nicht schwer zu sein.

Ragaz beschäftigt sich seit einiger Zeit mit der
Wasserversorgungsfrage. Ein Konnnissionalbericht
gibt von drei Projekten demjenigen von „Partätsch-
Vättis" als dem zur Ausführung geeignetsten den
Vorzug. Die Partätsch-Quellen liefern das drei- bis
vierfache Wasserquantum, dessen Ragaz bedarf. Die
Quellenleilung bis Ragaz (mit grossem Reservoir bei



Ragaz) lnisst 15 Kilometer, die ganze Anlage kostet
260,000 Fr. Die Qualität des Wassers ist
wissenschaftlich als vorzüglich festgestellt worden.

Eine Rieseubriioke. Seit mehreren Jahren gehen
bekanntlich dem englischen Parlament in jeder Session
zwei Projekte zu. durch deren Ausführung zwischen
England und dem Kontinent eine feste Verbindung
hergestellt werden soll. Sir Edward Wal kins will
dies durch einen Tunnel zwischen Dover und Cal iis,
eine andere Gesellschaft durch eine Riesenbrücke
bewerkstelligen. Eni die Ausführbarkeit dieses letztern
Projektes dem Parlament und Volk praktisch zu
beweisen, gedenkt die Gesellschaft jetzt gewisse
Vorarbeiten vorzunehmen, deren Kosten sich auf rund
2 Millionen Franken belaufen sollen.

Italienisches Silbergeld. Das eidgen. Finanz-
departement erlässt eine Publikation, welche
aufmerksam macht, dass kein Privatier gehalten ist.
fremde, speziell italienische Silber-Scheidemünzen an
Zahluugsstatl anzunehmen. Die öffentlichen Kassen
werden vom 24. Juli an die Annahme von italienischen

Silber-Scheidemünzen verweigern. Diese sollten
deshalb den öffentlichen Kassen vor dem 24. Juli
an Zahlungsstatt zugeleitet werden. Oetfentliche
Kassen, welche bis dahin die italienischen Silber-
Scheidemünzen entgegennehmen, sind : die Buudes-
kasse, die Hauptzollkasse und die Kriegszollkassen,
Pulververwaltungskassen, Grenzzoll-, Post- und
Telegraphenkassen und die von den Kantonen hiefür
bezeichneten öffentlichen Kassen. Die Eisenbahn-
und Dampfschiff-Gesellschaften werden bis 24. Juli
italienische Silber-Scheidemünzen an den Billetschal-
tern annehmen.

Schweizer. Wirte-Verein. Die Delegiertenversammlung

des schweizerischen Wirlevereins wählte
Zürich wieder als Vorort und ordnete die
Generalversammlung in den Monat Juli während der Gewerbe-
ausstellung an.

lieber die Beteiligung des Schweizer. Wirtevereins
an der Landesausstellung in Genf entspann sich eine
längere Diskussion, nach welcher jedoch bestimmte
Beschlüsse der Generalversammlung vorbehalten
bleiben sollen, immerhin unter Aufrechterhaltung
des früheren Beschlusses, für diese Ausstellung eine
Wirleausstellung vorzubereiten und sich für eine
solche anzumelden. Wie sich die Organisation hiefür

vollziehen wird, darüber herrscht zur Stunde noch
eine gewisse Verworrenbeil. In Genf wird nämlich
noch immer „Hötelindustrie" und „WirtSchaftswesen"
nicht ausgeschieden, und ist erst hierüber volle Klarheit

zu schaffen. Bis zur Generalversammlung hotft
man so weit zu gelangen. „Gastwirt".

Rheinfelden. Der Verschönerungs- und Kurverein
Rheinfelden ist in der Lage in seinem ersten

Jahresberichte schon von erfreulichen Resultaten seiner
Thätigkeit berichten zu können: Erstellung durchgehender,

gleichmässiger Trotloiranlagen in der Stadt,
gehörige Wiederinstandstellung und Erweiterung der
vorhandenen Waldpromenaden. Verbesserung der
Spazierwege zwischen Stadt und Waldungen, Erstellung
von Bänken und Wegweisern. Zu diesen Programmpunkten,

die zum Teile erledigt, zum Teile im Begriffe
stehen erledigt zu werden, gesellen sich noch eine Anzahl
weitere für das laufende Jahr, so z. B. Anpflanzung von
Obstbäumen längs der inneren Rheinpromenade,
Unigestaltung des Fusswegs Bahnhof'-Olsbergerweg in
eine Schaltenallee, Anlage eines Waldspazierweges
im Rüchewald nach Möhlin (parallel der Landstrasse),
Anlage verschiedener Spazierwege im südlichen Teil
des Salinenwäldchens. Der Verein zählt 156 Mitglieder.

DrahtseilbahngesellschaftBiel-Magglingen.
Gegenwärtig lässt die Drahtseilbahn-Gesellschaft Biel-
Magglingen in Magglingen eine Wasserleitung erstellen,

um die dort befindlichen Chalets, sowie
überhaupt das ganze Plateau mit gutem Trinkwasser zu
versehen. Gleichzeitig harren nach dem „B. Anz."
noch andere bereits beschlossene Projekte der
Verwirklichung. In erster Linie sei der Beschluss
erwähnt, sich am Bau eines Hotels zweiten Ranges
in Magglingen aktiv zu beteiligen. Dieses Hotel von
etwa 30 bis 40 Zimmern ist dazu bestimmt, den
Passanten, sowie denjenigen, welche weniger grosse
Ansprüche machen, Aufnahme zu gewähren. Während
das Kurhaus hauptsächlich für die vornehme
Fremdenwelt berechnet ist, würde der neue Gasthof
vermöge billigerer Preise seine Gäste unter der
einheimischen Bevölkerung finden. Eine weitere Neuerung

soll diesen Sommer ins Leben gerufen werden,
nämlich eine regelmässige Tramwayverbindung zu
billigen Taxen zwischen dem Bahnhof der Jura-
Simplon-Bahn und der Drahtseilbahn.

Tafelobst. Graubünden, das im Auslande vielerorts

als halbe Wildnis geschildert wird, liefert ein
Tafelobst von unübertroffener Feinheit und Haltbarkeit.

Obschon die Ausfuhr in viel zu kleinem Massstabe

betrieben wird, ziehen sich doch viele unserer
regsamen Bauern diesen Landessegen zu Nutzen,
und versenden jährlich für Tausende von Franken
feines Tafelobst nach Paris und andern Städten.
Nunmehr hat sich hier unter tüchtiger Leitung eine
Verkehrskommission für Obstbau gebildet, welche die
Ausfuhr unserer feinen Obstsorte in ausgedehntestem
Masse bewerkstelligen will. Ausser Chur und Umgebung,

zeitigt besonders das sonnige Domleschg sehr
feine und haltbare Obstsorten. Eine sehr feine Lagerbirne

(Kochbirne) ist die sogenannte „Wiuterstädele",
die einen feinen Geschmack nach Vanille besitzt. Klein
und von ganz unansehnlicher Farhe, wird sie ge¬

wöhnlich erst nach gehöriger Vorprobe geschätzt.
Da unser Lagerobst so grosse Haltbarkeit besitzt,
ist es ohne besondere Behandlungswei.se möglich.
Acpfel von einem Herbste zum andern frisch und
schmackhaft zu erhalten.

Exposition Beige ä Genöve. Nous hsons dans
le „Journal de Gand" au sujet de l'exposition beige,
quiaura lieu ä Geneve du 15 Juillet au 30 Septembre 1894:
„Le eonseil d'Etat du Geneve meltra ä la disposition
du coniite beige le splendide Palais electoral, silue
au centre de la vi 1 le et bien approprie pour y
installer des expositions permanentes.

Les artistes beiges auront ä leur disposition la
magnifique salle de Unstitut, siluee dans le Palais
electoral meme, et bien appropriee pour recevoir le
placement des tableaux.

L'ou vert ure de Fexposition sera forcement retar-
dee jusqu'au 15 Juillet parce qu'ä cette epoque. le
mouveinent d'etrangers qui visitent Geneve bat son
plein, el que les Genevois quiltenl alors les mon-
tagnes pour rentrer dans leur cite.

L'agence de voyages Charles Parmentier, de Bru-
xelles, ä cette occasion met en vente des billets de
circulation au depart de toutes les villes beiges jusqu'ä
Geneve, Taller par Paris et le retour par Strassbourg,
avec arret facullatif dans tons les principales villes
de la Suisse, au prix de 85 francs par personne
voyageant isoleinenl; le billet sera valable pour 30
jours. Plusieurs societes de musique beige se pre-
parent ä venir visiter l'exposition de Geneve.

Le comite local institue ä Genöve se preoccupe
de la question des logements et du prix du sejour
ä bon marche.

On trouvera aisement ä se loger ä des prix variant
entre 5 et 12 francs par jour avec tons les repas
compris.

Sechseläuten in Zürich. (Auszug aus einem
Eingesandt des Offiz. Verkehrsbureau.) Eines der
grossarligsten und farbenreichsten lokalen Feste der
Schweiz ist das Sechseläuten in Zürich.

Das diessjährige Programm bringt unter dem Titel:
„Ernste und heitere Bilder aus der Entwicklung des
Reisens" ein nach den innern Beweggründen geordnetes

kulturgeschichtliches Gemälde, welches in 18 grössere

und kleinere Gruppen und eine Eröffnungs- und
Schlussgruppe abgeteilt ist. Während die beiden
letztern durch die künstlerische Ausstattung der Wagen
und die sie umgebenden reizvollen Kindergruppen
wirken sollen, bringt es die Anlage des Programms
mit sich, dass die 7 ersten Gruppen historischen
Inhaltes sein müssen, weil in vergangenen Tagen die
Beweggründe der Reisen fast immer ernsthafter Natur

waren. Diese ersten 7 Gruppen nämlich : „Zug
Alexanders des Grossen an den Indus." „Reise des
Kaisers Hadrian in Aegypten," „Aulbruch Attila's
gegen das weströmische Reich," „Wikingerfahrt des
Königs Sigurd Ring," „Einzug des böhmischen
Reformators Johannes Huss und seiner Freunde zur
Kirchenversammlung in Conslanz," „Heimkehr des
Christoph Columbus von der Entdeckung Amerikas11
und „Hanseatischer Kaufmannszug" sind zum Theil
wieder aus zahlreichen Untergruppen zusammengesetzt

und alle mit einander noch niemals in einem
der zahlreichen kostümirlen Festzüge in Zürich
dargestellt worden.

Um namentlich auch den Besuchern von auswärts
die denkbar grösste Bequemlichkeit zu bieten, hat
das Sechseläuten-Zentral-Komite an verschiedenen
Plätzen der Stadt eine Anzahl solid gebauter
Zuschauer-Tribünen zu erstellen beschlossen, welche
derart plaziert werden, dass sie dem Besucher
gestatten, den Festzug in günstigster Weise an sich
vorüberziehen zu lassen, ohne ihn von der
Unannehmlichkeit des Gedränges etwas verspüren zu lassen.
Die Billets zu diesen Tribünen liegen in den grössern
Schweizerstädten zum Verkaufe auf.
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H Vi &|Die Augenbewegung als Schlafmittel. Wenn

man zu Bette geht und der Schlaf sich nicht bald
genug einstellt, oder wenn man in der Nacht erwacht
und fast stundenlang wach liegt, so kann man durch
ein leichtes Mittel den wachen Zustand verscheuchen
und den Schlaf herbeiführen. Man braucht nämlich
nur die Augenlieder mehrmals kräftig zu öffnen und
zu schliessen; denn bald hierauf lässt man die Augen
gerne anhaltend geschlossen, weil man darauf eine
erhebliche Müdigkeit in den Augen fühlt, und indem
man sich dann auf die andere Seite legt, schläft man
auch bald ein. Auch recht tiefes, langsames Atliein-
liolen, vielleicht zwanzigniale hintereinander, fördert
das Einschlafen.

Schlachten der Fische. Holland darf den
Ruhm für sich in Anspruch nehmen, dass man
daselbst die Fische nicht zu Tode quält, sondern dass
man sie schlachtet und dadurch nicht allein einen
Akt der Humanität ausübt, sondern gerade dadurch
die Fischspeise gesund zu erhalten versteht. Kein
Holländer würde abgestorbene Fische essen; jeden
Fisch schlachtet man daselbst regelrecht, indem man
ihm hinter dem Kopfe mit einem scharfen Messer
einen einzigen tiefen Schnitt gibt, der das Gehirn
vom Rückenmark trennt und den Fisch sofort tötet.

Das Fleisch ist durch das Schlachten viel fester, der
Geschmack viel hesser, die Haltbarkeit eine höhere
und die Speise viel gesünder.

Ein praktisches Verfahren zur Erlernung neuer
Sprachen ist in vielen holländischen Schulen und
Pensionaten in Gebrauch. Zu Beginn jeder Woche
erlässt der Direktor die Bekanntmachung : „In dieser
Woche darf nur französisch — oder englisch oder
deutsch — gesprochen werden, bei Busse von 5 Cents,
die von der Wochenanleihe jedes Schülers erhoben
werden." Gleichzeitig wird — die Holländer sind
geborene Kaufleute — das Erträgnis der voraussichtlichen

Geldhussen an den Meistbietenden öffentlich
versteigert. Der ineistbielende Schüler muss den
Betrag sofort in eine für gemeinschaftliche Zwecke, Ver-
grösserung der Schulbibliothek und dgl. bestimmte
Kasse zahlen, und wird auf diese Weise Aufseher
über seine Mitschüler. Um sein Geld wieder zu
bekommen und einen möglichst grossen Gewinn zu
erzielen, wird er unbarmherzig alle zur Anzeige bringen,
die eine andere, als die gerad obligatorische Sprache
sprechen. In weniger als Jahresfrist sprechen die
Schüler zwei oder drei fremde Sprachen mit hinlänglicher

Fertigkeit, um auf Reisen oder beim Geschäftsverkehr

damit auszukommen. Die folgenden Jahre
sind dein grammatikalischen Studiuni dieser Sprachen
gewidmet immer unter Anwendung des nämlichen
Systems, so dass die Schüler beim Verlassen der
Schule die fremden Sprachen nicht nur theoretisch
und schrittlich, sondern auch mündlich beherrschen.

Retourbillet gefällig? Um die Entfernung
der Fixsterne von der Erde seinen Hörern zu
verdeutlichen, hat ein amerikanischer Astronom in einem
seiner populären Vorträge folgenden originellen Weg
gewählt. Nehmen wir an, sagte er, einige wohlhabende
Eisenbahndirektoren hätten, um ihrem Ueberschatz
an Energie und Kapital Luft zu machen, eine Eisenbahn

nach dem Fixstern Alpha des Sternbilds Centaur

gebaut; die technischen Schwierigkeiten, die hier
nicht in Betracht kommen, betrachten wir als
überwunden und die Abfindung der Eigentümer des von
der Linie durchzogenen Raumes zur Zufriedenheit
geregelt. Deshalb haben die Leiter, um den Verkehr
zu erleichtern, die Preise äusserst billig gestellt, nämlich

nur auf 5 Pfennig für je 100 Kilometer in erster
Wagenklasse. Es will nun Jemand von dieser billigen
Gelegenheit Gehrauch machen, kauft, um sich Kleingeld

für die Reise zu verschaffen, die Staatsschuld
von England und ein paar anderen Ländern auf und
verlangt so ausgerüstet, an der Kasse ein Billet erster
Klasse nach dem Sternbild. Als Zahlung überreicht
er den Schein für die englische Staatsschuld, welche
gerade den Fahrpreis deckt ; diese Schuld beträgt
30 Milliarden Fr. Nachdem er seinen Sitz eingenommen,
fragt er den Schaffner, mit welcher Geschwindigkeit
der Zug fahre, und erhält zur Antwort: 100
Kilometer in der Stunde einschliesslich der Halte. „Und
wann werden wir beim Sterne ankommen'?" — „In
achtundvierzig Millionen sechsmal hundert dreiundsech-
ziglausend Jahren, mein Herr."

Kleine Chronik.
•< Vi

Genf. Der Kursaal von Genf ist für die Saison eröffnet.
Luzern. Pension Tivoli, Besitzer Herr II. R. Neukomm-

Zimmermann, ist el-öffnet.
Bex. „Grand Hotel des ßains" und „Grand Hotel des

Salines" sind für die Saison eröffnet.
Freiburg. Die Fremdenstation Galmis (Greyerzbezirk)

schickt sich an, eine Telephonstation einzurichten.
Soolbäder Rheinfelden. „Hotel Dietschy" und „Hotel

Schützen" eröffnen am 1. April und das „Grand Hotel des
Salines" Ende April.

Davos. Provisorisch wurde mit der Leitung der
Geschäfte des Curvereins. an Stelle des verstorbenen Hrn.
Ingenieur Mosca, Herr Markgraf beauftragt.

Meiringen. Der Verkehrsverein will im sogenannten
Kirchberg einen Spazierweg mit verschiedenen Pavillons
und Sitzbänken erstellen lassen. Die Erstellungskosten
dieser Anlage sollen sich auf 3000 Fr. belaufen.

Basel. Verschiedene Anfragen und ungerechtfertigte
Gerüchte veranlassen den Besitzer des Hotel „Central zum
Wilden Mann", Hrn. G. Wehrle, zur Mitteilung, dass der
genannte Gasthof von ihm stets als Hotel weitet geführt
wird.

Baden-Baden. Das hiesige im Jahre 1891 neuerbaute
Hotel National, gegenüber dem Bahnhof, ist in Folge
Zwangsversteigerung an den Pfandgläubiger Benjamin
Levy von Strassburg um die Summe von 225,000 Mk.
übergegangen.

Davos. Amtliche Fremdenstatistik. In Davos
anwesende Kurgästevom 10. März bis 16. März 1894: Deutsche
686, Engländer 446, Schweizer 259, Holländer 120, Franzosen

und Belgier 196, Amerikaner 37, Russen 73, Diverse
74. Summa 1858. Davon waren Passanten 56.

Riviera. Eine englische Gesellschaft beabsichtigt, wie
dem „Verband" mitgeteilt wird, in St. Raphael ein grosses
Hotel zu errichten. Das nötige Terrain soll bereits
gekauft sein. Eine andere Gesellschaft ebenfalls aus Engländern
bestehend, will in Tamaris, in der Nähe von Toufon, eine
Winterstation errichten. Zu diesem Zwecke sei ein grosses
Grundstück um den Preis von 10 Millionen erstanden worden.

Cannes. Ungeachtet der Klagen bei den hiesigen
Hoteliers über schlechten Geschäftsgang, welche von Jahr
zu Jahr lauter werden, gedenkt der seit der Saison 92/93
unter dem Patronage des Grossfürsten Michael von Russland
gegründete Golf Klub, wie dem „Verband" berichtet wird,
ein neues Hotel am Golf Juan nächste Saison für seine
Mitglieder, welche mehr oder weniger aus den bessern
hier am Platze befindlichen Gästen Bestehen, zu gründen.
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